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Je me souviens qu’au moment où je
commençais mon mandat de prési-
dent de l’ADC, la rédaction d’une

rubrique mensuelle pour le JADC me
paraissait une tâche difficile. Mainte-
nant que ma dernière rubrique est
terminée, je suis heureux d’avoir l’occa-
sion de remercier les personnes dont les
efforts passent parfois inaperçus.

L’année écoulée a été riche en activités
pour l’Association. L’ADC en est aux
derniers stades de la mise en œuvre de
son nouveau modèle de gouvernance.
Nous avons restructuré nos comités et
approuvé le cadre de redevabilité; ces
mesures faisaient toutes partie de l’enga-
gement pris envers nos membres d’amé-
liorer le processus décisionnel et la diffu-
sion de l’information. En janvier dernier,
nous avons commencé à réviser notre
plan stratégique, en partenariat avec les
intervenants du domaine de la dentiste-
rie. Ajoutées au nouveau modèle d’adhé-
sion de l’ADC, ces initiatives forment
une solide assise pour l’avenir de notre
organisme.

Toutefois, nos activités n’ont pas été
uniquement internes. L’ADC a participé,
comme organisatrice ou partenaire, à

plusieurs conférences portant sur des
sujets comme l’accès aux soins, la santé
buccodentaire des personnes âgées,
l’autorisation d’exercer pour les spécialis-
tes formés à l’étranger et les préoccupa-
tions communes des membres du secteur
des assurances et du domaine de la
dentisterie organisée.

Au chapitre des relations gouverne-
mentales, nous avons fait connaître nos
points de vue à des parlementaires et à
des ministres dans le cadre des Journées
sur la Colline. J’ai également eu la chance
de présenter des mémoires devant les
comités des Finances et de la Citoyenneté
et de l’Immigration. Nous continuons de
faire des progrès dans le dossier du
Programme des services de santé non
assurés (SSNA) en proposant des façons
d’en améliorer l’efficacité. Nos campa-
gnes de défense des intérêts publics sont
également efficaces, si l’on se fie au
nombre de demandes d’entrevue que je
reçois sur le sujet de la santé buccoden-
taire comme partie intégrante de la santé
en général.

Grâce à de formidables efforts, le
projet ITRANS s’est concrétisé comme
prévu. Ce service offert sur le Web est
maintenant prêt pour la transmission des
demandes d’indemnisation, et j’invite les
dentistes à appuyer ce service. Sur la
scène internationale, notre relation avec
l’Association dentaire américaine s’est
enrichie. Nous partageons de l’informa-
tion sur des questions qui préoccupent
nos 2 pays et collaborons étroitement
avec la Fédération dentaire internationale
pour améliorer la santé buccodentaire
dans le monde entier.

De telles réalisations ne seraient pas
possibles sans les efforts déployés collecti-
vement pas des personnes dévouées. En
lisant la présente édition du JADC, je
crois que vous serez d’accord avec moi
pour dire que le Dr O’Keefe et son équipe
continuent de faire un merveilleux travail.
Ils cherchent toujours de nouvelles
manières de tenir les membres informés
tout en faisant connaître l’Association aux
membres potentiels.

Ce fut un privilège et un honneur de
travailler avec mes collègues administra-

teurs et le personnel de l’ADC. Ce
groupe prouve encore et encore son
dévouement pour la profession et l’avenir
de l’Association. Je souhaite également
exprimer ma sincère gratitude à vous tous
qui avez travaillé bénévolement pour la
dentisterie organisée, à l’échelle locale,
provinciale et nationale.

Notre profession est solide au
Canada, tout comme ses organisations.
Je peux dire en toute confiance que les
personnes qui dirigent celles-ci ont
vraiment à cœur le bien de la profession
et donnent de leur temps sans compter. Il
ne faut pas sous-estimer cet esprit de
bénévolat. S’il est facile de mettre en
question le travail de nos dirigeants et des
membres de nos comités, porter des
jugements sans connaître tous les tenants
et aboutissants n’est pas juste. Notre
tâche consiste à poser des questions et à
s’assurer que les décisions sont prises en
tenant compte de toutes les connaissan-
ces dont on dispose.

En parcourant le Canada, j’ai eu
l’occasion de parler à de nombreux
dentistes et à leurs proches. J’ai embrassé
une morue à Terre-Neuve et dégusté du
homard à l’Île-du-Prince-Édouard. J’ai
vécu l’hospitalité des Prairies et vidé mon
porte-feuille à un encan de bienfaisance
en Colombie-Britannique. J’ai rencontré
des dentistes de tous âges, et partout, je
me suis senti le bienvenu. J’ai essayé de
vous servir du mieux que j’ai pu. 

Tout au long de mon mandat, j’ai été
touché par les manifestations de bonne
volonté. À Vancouver, un jeune dentiste
de Calgary m’a abordé pour me dire
simplement qu’il trouvait que l’ADC
faisait du bon travail, et il m’a remercié
pour mes efforts. Un geste non nécessaire
mais qui était de toute évidence sincère.
Mon mandat de président tire à sa fin,
mais je pourrai quitter en sachant qu’il y
a de nombreux dentistes comme le Dr
Darrell Morden qui assureront l’essor de
la dentisterie canadienne dans l’avenir.

Souvenirs, souvenirs.
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